
« Ardèche, Terre d’Audace » 

 

En ce dimanche 24 Septembre, nous sommes huit 

cyclos, plus ou moins audacieux, sous un ciel bleu 

et un soleil généreux en gare de Tain l’Hermitage. 

Nous franchissons le Rhône sur la passerelle Marc 

Seguin pour emprunter la route panoramique en 

corniche. 

 

 

 

 

 

 

 

La montée, raide, en lacets nous offre de beaux 

points de vue sur la plaine valentinoise, le Vercors 

et la vallée de l’Isère. Les vendanges sont terminées. La chasse a commencé. 

Voici, Saint Romain de Lerps : deux balcons d’orientation, une chapelle et une vue 

panoramique à 360° : les Alpes d’un côté, les Cévennes de l’autre. 

 

 

 

 

 

 

 

Saint Martin de Galejas n’était pas au programme mais quelques mots, une image et le 

désir s’est éveillé. A l’intersection, une hésitation…. Y aller ou pas…. Une voix grave, 

sonore, celle de Michel s’élève et nous soulève : « de l’Audace, de l’Audace »…. !!! 

Douteux, frileux ou audacieux, huit cyclos s’élancent à la découverte de ce petit hameau. 

Nous sommes en « Ardèche, Terre d’Audace ». L’audace a payé. Nous sommes comblés : 



 Un lieu de pique-nique accueillant ; une chapelle 

romane édifiée au XIIème 

siècle se dresse à flanc de 

coteau. Un voisin nous ouvre 

la porte : c’est beau, sobre, 

teinté de mystère. 

Une source coule à 

proximité. L’eau de la source-

guérisseuse a de tout temps 

été utilisée pour traiter les maladies de peau (d’où 

le nom de Galejas, en occitan gale).  

Huit cyclos 

se 

ressourcent 

et tentent 

une guérison 

par ablution. 

 

Quittons Saint Martin, le patron des exclus, le saint 

de la solidarité pour 

rejoindre Saint Sylvestre et d’autres petits villages 

d’Ardèche traversés par le Duzon. Les rivières sont à sec.  

En cette année 2017, la sécheresse se fait gravement sentir, 

en Ardèche comme dans d’autres départements. 

 

Nous allons suivre le Duzon, en traversant Colombier le 

Jeune, Saint Barthelemy le Plain, longer ses gorges, délaisser 

le sentier qui mène à 

ses cuves (profondes 

marmites de géant 

aux eaux 

bouillonnantes !), pour aller 

jusqu’à sa confluence avec 

le Doux et arriver à Saint 

Jean de Muzols et Tournon. 

 

 

Une journée à vélo, comme on les aime à Lyon vélo : art, nature, 

culture et amitié.  


